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Non, non et non!

Une fois de plus, le premier
dimanche de ce mois, peuple et
cantons ont vote non, refusant les

sollicitations de groupes minori-
taires, meme importants. Mais
c'est que, une fois encore, les

objets proposes au souverain
n'avaient pas grand-chose de neuf,
de la «Terre aux paysans» aux
«40 heures», en passant par le

rapport «etrangers-indigenes»,
cela dit quelque peu ä l'emporte-
piece.

Tous se passe comme si les

promoteurs d'initiatives, usant,
voire abusant de nos droits
democratiques, menaient au
cours des ans une espece de

guerre d'usure. D'un autre cöte,
il faut bien remarquer que, meme
rejetee, toute initiative ayant
recueilli une forte proportion
d'adherents influence effective-
ment le cours des decisions
gouvernementales.

Demoeratie ou demoeratistne?
Certes, la premiere n'est reelle
dans son fonctiönnement que si

eile respecte les minorites, leur
laissant ouverte la possibilite de

devenir majoritaires par persua-
sion d'un nombre süffisant de

citoyens. Quant au second, il
s'inspire d'une sorte de refus des
decisions majoritaires, s'ingeniant
ä en contrecarrer la realisation et ä

reposer chroniquement les memes
questions.

Bref, nous assistons ä une
certaine inegalite de traitement: une
majorite tenant compte de ce

qu'elle admet pour valable des

propositions minoritaires, et
certaines minorites qui ne se lassent

pas, malgre cela, de jouer le röle de
trublions. Qu'en definitive, pres de
la moitie des citoyens (cette fois
48%) s'abstiennent de se prononcer

n'etonne que peu.
A l'horizon, l'initiative pour

l'abolition de l'armee. Quel score
fera-t-elle? Comment sera-t-il in-
terprete? «La Suisse» a parle de
«trois larges rejets» ä propos des
dernieres votations: «Xenopho-
bes balayes» (33% de oui); «C'est
pas l'heure!» (34% de oui); «Refus

betonne» (31% de oui). — Le
pain sur la planche ne manque
pas! RMS
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